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CE n'est nullement une si-nécure pour un encadreurtechnique d'être à la placedu sélectionneur des Pan-thères du Gabon, DanielCousin qui doit manier lebâton et la carotte pour toi-letter progressivement lamaison des Panthères.Même si Daniel, à justetitre, affirme qu'en l'ab-sence de ses cadors (Auba-meyang et autres Palun), ilva mettre en place un planB. Ce qui est normal pour

un entraîneur qui privilé-gie plus le collectif.Oui, c'est en étant soli-daires, teigneux, concen-trés, compacts etcomplémentaires en dé-fense et en milieu de ter-rain, puis mobiles,entreprenants et efficacesen attaque, que les pou-lains de Daniel Cousin peu-vent prétendre faire passerun sale quart d'heure àleurs adversaires maliens.Lesquels, tout en sachantqu'ils sont techniques etmonopolisent parfois leballon, ne viennent pas austade de l'Amitié en vic-times expiatoires.L'entraîneur national du Mali, Mohamed Magas-souba, qui connaît l'envi- ronnement du football ga-bonais, pour avoir rem-

porté avec Télestars untrophée de l'Uniffac (Uniondes fédérations de footballd'Afrique centrale), est op-timiste. « Nous sommes
venus à Libreville pour
jouer au football et conser-
ver notre rang de leader, et
on le fera », a déclaré Ma-gassouba, dont l'équipe,souvent joueuse et géné-reuse dans l'effort, est cer-taine de bénéficier dusoutien de ses nombreuxinconditionnels vivantdans notre pays.Notre confrère Jonas Os-sombey, estimant que « le
match sera équilibré»,ajoute que « le Mali, qui en-
registre aussi des absents

de qualité, va concéder, de-
main, une défaite (courte)
ou un match nul ». Soit !Pour y parvenir, BrunoEcuele Manga et ses parte-naires, au regard de l'en-jeu, doivent livrer unmatch costaud au planphysique et mental, pouressayer de priver les visi-teurs de ballon. Mais au-delà de l'adversitémalienne au cours de cematch à haute intensité quipeut devenir un véritablecasse-tête pour Cousin, lesPanthères du Gabon pour-raient être pris dans lepiège de l'indiscipline quicaractérise la vie dans leurtanière.

Un casse-tête pour Cousin ?
Petit angle
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CONTESTEE à juste titrepar la majorité des joueursgabonais lors des trois der-niers matchs internatio-naux (Gabon/Burundi,Gabon/Zambie etGabon/Soudan du Sud), lapelouse du stade de l'Ami-tié a connu une sensibleamélioration avant la ré-ception des Aigles du Malipar les Panthères duGabon. C'est, en effet, surune aire de jeu de bienmeilleure qualité que de-vrait se disputer le matchcomptant pour la cin-quième journée de la phasequalificative pour la coupe

d'Afrique des nations2019.« Le travail que nous avons
débuté le 1er novembre
2018 a consisté à écraser
d'abord ce qu'il y a sur le
terrain comme rebonds,
donc scarifier, puis passer
au traitement des maladies
touchant la pelouse. La der-
nière étape a été de semer
et voir l'effet des différentes
semences. Nous avons éga-
lement refait le système de
drainage, sachant que nous
sommes en saison pluvieuse
et que les anciennes instal-
lations ne permettaient plus
d'évacuer les eaux de pluie
en peu de temps. Par rap-
port au précédent match
disputé sur ce terrain, vous
pouvez vous rendre compte
que l'aire de jeu a repris une

forme décente et nous
sommes fiers de pouvoir of-
frir un plateau technique de
bonne qualité à nos jeunes
frères. A eux de donner le

meilleur d'eux-mêmes, ce
samedi contre le Mali », aavancé Jean-Daniel NdongNzé, le directeur techniquede la SGKDM, l'entreprise

adjudicataire des travauxde réfection de l'aire de jeudu stade de l'Amitié, et an-cien milieu de terrain in-ternational gabonais.L'ex-milieu de poche duNational Azingo qui repré-sente l'entité spécialiséedans les espaces verts etqui a fait ses preuves surles stades de l'Institut na-tional de la jeunesse et dessports de Libreville,d'Oyem et de Franceville, aajouté qu'il sera importantque l'engouement popu-laire accompagne l'équipe.Comme aux plus bellesheures des campagnescontinentales ou mon-diales de la sélection natio-nale gabonaise. L'ancien joueur de Petro-sport de Port-Gentil et de

l'US Bitam notamment, re-grette cependant le forfaitde Pierre-Emerick Auba-meyang, pour ce qu'il re-présente en tantqu'attaquant de trèsgrande qualité et craint deses adversaires. Quandbien même, il estime que lavictoire passera d'abordpar le collectif et la déter-mination de forcer la déci-sion, face à un adversaire àrespecter, mais prenable. Il reste à espérer que lamétéo soit favorable et ac-compagne le travail de ré-habilitation d'une aire dejeu d'où va dépendre unepartie de l'issue des quali-fications de la Can Total"Cameroun 2019".

L'aire de jeu opérationnelle
J.A.L
Libreville/Gabon

Jean-Daniel Ndong Nze conduisant, en début de se-
maine, la visite des travaux de réhabilitation de la pe-
louse par les émissaires de la Fégafoot et de la DTN.
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Le coach des Panthères Daniel Cousin à (g) et son
adjoint Zita Mbanangoye doivent allier rigueur et mo-
dération pour diriger une "maison" qu'ils connaissent.

Ph
o
to
 :
 J
.F
.M
a
ro
la
/ 
L'
U
ni
o
n

ALORS que la participationde Mario Lemina est rede-venue possible, et que pa-rallèlement, Bruno EcueleManga, touché au genoudroit lors de la séance demercredi après-midi sur leterrain synthétique cou-vert du complexe Ballond'Or, s'est contenté dequelques exercices indivi-dualisés sur la pelouse del'annexe du stade de l'Ami-tié, les Panthères du Gabonse sont encore rapprochésde l'échéance capitalecontre les Aigles du Mali.Le temps est donc aux der-niers réglages pour DanielCousin, qui n'a pourtant pucompter sur l'ensembledes joueurs convoqués aumeilleur de leurs possibili-tés physiques. Avec desplans perturbés, le sélec-tionneur national duGabon et ses adjoints n'ontpas moins testé desjoueurs dans des positionsvariées. Notamment sur leplan défensif où l'absencede Lloyd Palun, à droite, a

vu Franck Engonga Obame,Wilfried Ebane Abessoloou Johan Obiang être es-sayés au poste lors des dif-férentes petitesoppositions. Mais aussidans le compartiment of-fensif où les possibilitéssont variées pour accom-pagner Denis Bouanga etAxel Meye Me Ndong. Ce dernier n'a t-il d'ailleurspas été interpellé par leprésident de la Fédérationgabonaise de football (Fé-gafoot), Pierre-AlainMounguengui, qui attendque l'attaquant axial se dis-perse moins dans les ef-

forts et garde davantage defraîcheur ou de luciditédans le dernier geste ? Etqu'il ''rembourse'' ce sa-medi devant le Mali, les oc-casions de but vendangéesà Juba contre le Soudan duSud.Mais le président fédéraldemande avant tout uneperformance collective quipermettra au Gabon de serapprocher de l'objectif dela qualification. « Nous sommes deuxièmes
de notre poule et avons le
devoir, à défaut d'être pre-
miers, de nous maintenir au
moins à cette place au clas-

sement final. Nous ne pou-
vons pas imaginer que le
Gabon ne puisse pas pren-
dre part à une Can qui se
joue au Cameroun, de l'au-
tre côté de la frontière.
Qu'on retrouve la RDC, le
Congo, le pays hôte de la
Can, et pas le Gabon. Le
Gabon est une grande na-
tional de football au niveau
de la sous-région Afrique
centrale. Nous avons de
grands joueurs qui évoluent
dans de grands champion-
nats, comme ceux d'Angle-
terre et de France où ils
sont titulaires. Nous savons
de quoi vous êtes capables.

Le peuple gabonais a décidé
de vous soutenir, comme il
l'a toujours fait. Il vous l'a
encore démontré, en vous
soutenant même sous la
pluie contre le Soudan du
Sud. Il n'attend rien d'autre
que le retour de l'ascenseur.
Donnez-lui aussi la force de
continuer à vous soutenir.
L'essentiel pour nous sera
de prendre les trois points
contre le Mali, qui n'est pas
une montagne. Le Burundi
l'a bien prouvé lors des deux
précédentes journées des
éliminatoires contre ce
pays. Faites-vous respecter
et prouvez que vous êtes de

grands joueurs. Mon mes-
sage est un message de sou-
tien et de vous rappeler ce
que vous savez tous : que
vous êtes capables de ga-
gner. Vous avez tout ce qu'il
faut pour gagner ce match», a martelé Pierre-AlainMounguengui. Tout enconseillant aux Panthèresd'éviter de courir après lescore et faire douter l'ad-versaire le plus tôt possi-ble. Un message qu'ont bien in-tégré aussi bien la vaguemontante symbolisée parDenis Bouanga, Mario Le-mina et Clech Loufilou, quepar les tauliers dont bonnombre (Didier OvonoEbang, Bruno EcuéléManga, André BiyogoPoko, Lévy Madinda, HenriJunior Ndong) n'a pas ou-blié l'échec du quart de fi-nale de la Can 2012 contreles Aigles du Mali. Même avec une équipe di-minuée, Daniel Cousin, quifaisait également partie decette fin douloureused'aventure, sait que le salutpassera par une revanchesur le terrain, contre le lea-der de la poule C.

Les derniers réglages
Football/Qualifications Can 2019/Gabon-Mali/J-1

James Angelo LOUNDOU
Libreville/Gabon

Pierre Alain Mounguengui a transmis sa confiance ...
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.... aux Panthères du Gabon, pour le challenge ma-
lien à relever demain
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